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bemiiht. Scheme Naturbeschreibungen, viele interes-
sante kulturelle und gastronomische Details, genaue
Beobachtungen der Pilger- und Wandergefahrten,
lustige Anekdoten und ausgezeichnetes Fotomaterial

machen das Buch von Adrien Ries, trotz der eingangs
erwahnten Vorbehalte, lesenswert.

sbb.

le nom et la chose

Il est souvent utile de s'interroger sur le nom des
choses. Le dictionnaire nous apprend que la galerie
est un lieu de passage et de promenade menage A l'ex-
terieur ou a l'interieur d'un edifice; souvent amêna-
gee en vue d'une exposition, elle est aujourd'hui -
comme chacun sait - le magasin ou sont exposes des
objets d'art en vue de la vente, et, par metonymie, la
collection elle-meme des oeuvres d'art. D'emplace-
ment reserve aux spectateurs, la galerie devient aussi,
par extension, ce public justement, cette galerie
qu'on amuse ou pour laquelle on pose. Et elle est en-
fin, pour le Luxembourgeois, surtout du sud, le the
min souterrain qui permet l'exploitation de la mine
et la mine meme.

Galeriel , la revue, veut etre un peu tout cela A la fois:
lieu de promenade a travers l'espace culturel de notre
pays, lieu oil sont exposees oeuvres du passé et du
present, lieu aussi de rassemblement ou s'exprime et
se fait une certaine opinion. Le tout solidement ancr6
dans le contexte regional du Bassin minier, sans ou-
blier pour autant les visóes nationales.

Apres des debuts modestes et pour tout dire artisan-
aux (Galerie parut les deux premieres ann6es - a partir
d'octobre 1982 - sous forme de six livraisons l'an,
format Din A4, hectographies), la revue a trouve en
1985 un format (17 x 23,7) et une presentation agre-
ables. Les caracteres typographiques, de sends qu'ils
etaient encore cette premiere annee, se sont a6r6s et
permettent aujourd'hui une lecture agreable. Les
couvertures successives des quatre cahiers (de 160
pages chacun) annoncent, si l' on peut dire, la couleur:
le rouge du numóro 1 contraste avec le veildu deu-
xieme, la troisieme livraison, orange, annonce le bleu
du quatrieme trimestre. Un des traits majeurs de cette
revue semble effectivement etre une recherche de
contrastes, une volonte d'eclectisme, un souci - au
moins apparent - de &passer les clivages ideologi-
ques qui paralysent un peu trop souvent les &bats en
tous genres.

Galerie se caracterise en effet par ce qu'elle ouvre ses
colonnes a des auteurs aussi divers que Robert
Krieps, Tony Bourg, Ben Fayot, Charles-Marie
Ternes, Rose-Marie Kieffer, Adrien Ries, Lucien
Kayser, Guy Wagner, Henri Klees, Germaine Goet-
zinger, Paul Kremer, Fernand Hoffmann, Frank Wil-

Au sujet de la revue "Galerie"
helm, Jean-Claude Muller ou Mars Klein, pour ne
citer que ceux-la.

Le spectre des rubriques abordees indique cette
meme quete d'ouverture. D'une part, on s'efforce de
suffire a la vocation de revue &lit& par le Centre
Culturel de Differdange en inserant dans chaque nu-
mero des contributions a l'histoire de la commune et
des comptes rendus des activites du CC. D'autre part
on s'ouvre a un espace plus vaste, conformóment au
souhait de son directeur de "traiter de maniere equi-
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1) Galerie, revue culturelle et
pedagogique, editee par le
Centre Culture! de Differdange
(dir.: Comel Meder), ISSN
1.012-6716
2) Comel Meder: "Gelegent-
lich werden wir auf das
Konzept der Zeitschrift ange-
sprochen, das ja darin besteht,
"universelle" und "regionale"
Kulturprobleme gleichberech-
tigt nebeneinander zu behan-
deln", Echos, Editorial de
3(1985)no 3, p.323
3) voir les cahiers 3(1985)nos
1 et 2; 4(1986)no 2
4) voir 3(1985)no 3
5) voir 5(1987)no 1
6)voir3(1985)no4, 6(1988)no
2, 7(1989)no 2
7) le commentaire reprend
conference prononcee par cet
auteur lors de l'exposition a la
mairie de Contem du texte de
Diedenhoven, le 3 mai 1989
8) voir les numeros 5(1987) 2,
6(1988) 1 et 7(1989) 1; rappe-
lons que les joumees dies-
memes se tinrent les 30 et 31
mai 1987

table de problematiques 'universelles' et 'regio-
nales-2.

Une lecture attentive revele tres vite que le veritable
enjeu depasse le cadre ainsi demi: Galerie entend
bien jouer un role primordial dle commentaire et de
creation dans le domaine des sciences humaines
luxembourgeoises, avec une dominante historique et
litteraire.

C'est ainsi qu' un sommaire type se presenterait a peu
pres comme ceci:
Apres 1'Editorial de Comel Muter, Georges Bouillon
livre Telles quelles "Ces grappes de (sa) vigne". Cet
humaniste et professeur e.r. de Virton, fondateur et
editeur (jusqu'en 1987) de la revue La Dryade, y
commente ses lectures et livre des reflexions person-
nelles. On peut ne pas aimer son style parfois un peu
enfle et trop pone au jell de rnots, mais il est vrai
qu'on fait ailleurs beaucoup mins bien dans le genre
exhibition du journal personnel. L' hom me puise dans
une experience et une erudition impressionnantes.

La rubrique Histoire (generale) est inegale. Elle varie
au gre de l'actualite et des collaborateurs. Ii faut
retenir les contributions reguliëres de Serge Hoff-
mann et les articles de l'excellent Jacques Maas. Ii
faut mentionner la ties bonne rrionographie "Des As-
sociations pour l'Education Populaire aux Centres
Culturels Luxembourgeois" parue au quatrieme tri-
mestre 1988.

L'Histoire du Sud du Pays ou de Differdange est l'af-
faire d'Armand Logelin-Simon. Par ailleurs, on se
borne ici un peu trop a citer, a longueurs de pages,
des extraits de la "Differdinger Lokalchronik" com-
pilee a partir de la Luxemburger Zeitung. Ce travail
aidera certainement de futurs chercheurs locaux,
mais ii n' interessera, dans Galerie, qu' un nombre ties
restreint de lecteurs.

C'est a l'interieur de cette rubrique aussi que l'on
trouvera le volet Pedagogie de la revue. Je regrette
personnellement de ne pas y trouver des reflexions
de fond en matfere de pedagogie. Ce manque sun-
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prend un peu venant d'une publication qui se pretend
dans son sous-titre "revue culturelle et peclagogique",
et qui, de surcroit, compte dans ses rangs de nom-
breux enseignants de tous les niveaux. A croire que
la pedagogic est vraiment le parent pauvre dans les
reflexions luxembourgeoises, y compris dans les mi-
lieux scolaires.

Dans le meme ordre d'idees, II aurait ete interessant
de retrouver plus souvent la rubrique Politique cultu-
relle dont Galerie s'etait fait le forum regulier dans
les premieres annees de sa parution. Les articles fon-
des et qui ne craignaient pas d'aborder des sujets sen-
sibles manquent un peu aux dernieres livraisons. No-
tons que la panic Ecologic, assuree juqu'en 1986
pour l'essentiel par Rose Nennig et sa serie descrip-
tive "Laanscht de We", semble you& depuis a une
disparition regrettable.

Enfm la Chronique, comme l'indique son nom ... Un
temps plus fournie, elle s'est specialisee depuis peu
dans la publication -agreable pour une "lecture" ra-
pide - de tres belles photographies en hommage a des
personnalit& meritoires du microcosme culturel. L'i-
dee est louable en ce qu'elle tranche avec la detesta-
ble manic de ne reconnaitre le merite d'un homme
qu'apres sa mort. La rubrique se termin g avec la tra-
ditionnelle "Revue des Livres", aussi interessante
que variee.

Ii me semble que la partie la plus neuve de la revue
est le bloc historico-littóraire. Ii privilógie aussi bien
la creation que l'exegese. Le volet Creation livre des
textes courts originaux, en prose ou en vers, en langue
luxembourgeoise, allemande, francaise et anglaise.
Fidele a la devise de la revue, il s' ouvre a des auteurs
confirmes -n y retrouve entre autres Roger Mander-
scheid, Georges Hausemer, Jhemp2, Jose Ensch et,
jusqu'il y a peu, Marie-Louise Tidick-Ulveling et Ed-
mond Dune - mais ii offre aussi une tribune a des
auteurs moins connus d'un large public, comme My-
lene Rizzy, Jean Reiter, Jacques Wirion et ses apho-
rismes, ou, plus recemment, Claudine Thill et Anne
Schmit.

Le second volet, Histoire litteraire, procede volon-
tiers par dossiers. C'est la qu'on a vu reparaitre les
premiers ecrits ,du jeune Norbert Jacques avant ses
errances nazies 3 , un bon dossier sy.r "Victor Hugo a
Luxembourg"4 ou sun C.M. S Galerie a reedite
aussi des textes difficilement accessibles de Batty
Weber et notamment, au dernier numero qui vient
de paraitre, son premier recit "Mein Freund Giin-
ther", dont l'unique publication, en feuilletons, re-
monte a 1884. On accompagne le plus souvent ces
reeditions de pre- ou de postfaces qui situent et corn-
mentent le texte en question. Ainsi par exemple,  tou-
jurs dans la derniere livraison, le commentaire d'A-
lain Atten apres la publication du texte "De Bidgank
no Contem" de Jak. Diedenhoven

L'ensemble de cette entreprise est importante et
merite qu'on lui accorde une attention bienveillante,
meme si certaines analyses ou commen es prom is
en 1985 (notamment sun Norbert Jacques) n'ont pas
pare jusqu'a ce jour, meme si on pourrait souhaiter
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parfois un apparat critique plus foumi en comple-
ment des textes repris.

Et Galerie livre enfin a un large public les reflexions
et les conclusions des Rencontres de Colpach qui au-
dierent l'activité culturelle fourmillante autour de la
famine Mayrisch-de Saini. Hubert dans les premieres
decennies de notre

Suivant en cela les engagements multiples de son
mentor, Galerie est done, par vocation et par axes-
site economique, A la fois revue locale, regionale, na-
tionale voire supra-regionale (si l'on inclut les pro-
vinces attenant au Grand-Duche). C'est cela qui
donne A la revue son plein intere t. Son ancrage regio-
nal lui a permis de naltre, sa vocation nationale lui
prate vie. Elle devra cependant faire attention a ne

pas top se disperser. Car a vouloir attirer trop de
gens, elle risquerait a la fin de ne contenter personne.

Mats qu'on ne s'y trompe pas, la notoriete de la jeune
revue est deja grande. En effet, dans le petit univers
luxembourgeo is des revues culturelles, la place A cent
de la Hemecht, rest& vacante apres la disparition des
Cahiers luxemlbourgeois, n'avait jamais ate vraiment
occupee. C'est ce riche filon que l'equipe redaction-
nelle de Galerie s'est propose d'exploiter. Le pari
était audacieux et l'heritage lourd a porter, mais on
pent l'affirmer des A present: merne si les orientations
ideologiques des deux revues ne se recouvrent pas
exactement, meme si les nouveaux Cahiers luxem-
bourgeois tentent depuis peu de lui disputer le rang,
Galerie est en passe de prendre la place de sa presti-
gieuse devanciere.	 Frank Kirsch

Maitre Gaston Vogel repond:

Monsieur le Curt,
"Frage: Was halten Sie von den Links-Katholiken?
Antwort: Die sind min noch am widerlichsten." (sic
DESCHNER lors d'une conference donnee it y a une
dizaine d'annees ou plus au casino a Luxembourg-
Bonnevoie)

La seule chose qu'il importe de connaltre est l'ensei-
gnement deux foiis millenaire de l'Eglise officielle,
car it n'y en a guere eu d'autre.

De toute fawn a quoi rime la subtile nuance que vous
suggerez mollement: Eglise des cures et autre Eglise?
Quelle autre Eglise? L'humanite au fil de l'histoire a
senti l'ecrasant poids de la premiere. La seconde,
la supposer exiistante, ne s'est guere manifestée.

E) Vous me reprochez d'avoir omis de parler de Va-
tican II. Pourquoi faire un plat d'un "aggiornamento"
qui s'est fait avec un retard de 15 siecles et qui n'a
guere survecu A la personne de Jean XXIII. Voyez ce
qui s'est passe en octobre 89 au Vatican en matiere
de sida. C'est remarquable n'est-ce pas?

Et puis Vatican II a-t-il condamne la sale Inquisition,
les crimes du passe? A-t-il rehabilite BRUNO,
ECKHART, GALILEE? Apres tout Vatican II n'a
fait que redresser les choses les plus impossibles et
les plus elementaires, des choses qui dans un chris-
tianisme qui proc lame l'amour comme sa loi fonda-
mentale n'auraient jamais du s' installer. 11 s' y est pris
d' ailleurs avec une prudence et une reserve extremes!
Faut-il vraiment applaudir pour si peu - pour une oeu-
vre aussi necessaire qu'ephemere?

F) Vous trouvez "langweilig" les chapitres relatifs a
la persecution des Juifs, a l'Inquisition, a l'Index,
la depreciation de l'amour, a la guerre...
Vous trouvez "langweilig" le tableau comparatif des

Merci pour ('excellent article que
vous avez publie au forum sous le

remarquable titre "Ein nicht
lesenswertes Buch als

PflichtlektOre" et dont je viens
seulement de prendre

connaissance grace a un ami qui
m'a fait parvenir ce journal qui

m'etait inconnu jusqu'a present.

Je constate avec satisfaction que nous sommes d'ac-
cord sur le fond. Je cherche en effet vainement dans
votre texte une contestation substantielle.

Neanmoins certaines observations s'imposent. Je les
formule en toute amitie.

(...)

D) Vous soutenez que les peches ne seraient plus a
l'ordre du jour. Ouvrez n'importe quel ouvrage de
theologie et de morale et vous constaterez que vous
faites erreur.

Le peche reste universellement present. II occupe
dans le christianisme une position pivot. Enlevez-le
et l'edifice s'ecroulera. Tout dans le christianisme est
en effet chantage metaphysique et cela ne changera
jamais. (voir mes conclusions page 247)

Il n'est pas interessant de savoir ce que peuvent en
penser quelques pretendus deviationnistes qui s'affu-
blent de l'etiquette combien paradoxale de "catholi-
que de gauche".
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